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INTRODUCTION 
 

  1 
 

 

En Algérie, la quasi-totalité des troupeaux ovins sont élevées dans des conditions 

difficiles, essentiellement liées aux surpâturages et à l’insuffisance d’apports alimentaires 

durant les périodes de disette.  

 

Ces états favorisent le passage sur les zones infestées (lits d’oued desséchés, pourtour 

des points d’eau…etc.) et augmentent de ce fait les risques d’infestations parasitaires. Sur le 

plan économique, les maladies parasitaires vont altérer l’état général et diminuer les capacités 

de production du troupeau (retard de croissance, surmortalités des brebis et des agneaux). 

Parmi ces maladies, les strongyloses pulmonaires des petits ruminants, sont des affections 

cosmopolites, très fréquentes. 

  

Elles sont responsables de différents types de lésions au niveau des poumons, ce qui 

entraine la saisie  de l’organe au niveau des abattoirs.  

 

Nous nous sommes fixés comme objectifs durant notre étude, la détermination de la 

prévalence des strongyloses pulmonaires ovines au niveau  des abattoirs d’El Harrach et 

l’isolement et identification des agents étiologiques. 
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I. DEFINITION  

Les strongyloses respiratoires des moutons sont des infestations bronchiques et pulmonaires, dues à 

divers espèces nématodes ; Dictyocaulidés et Protostrongylidés vivant dans la trachée, les grosses 

bronches, les bronchioles et même les alvéoles pulmonaires (Bussiéras, 1995). Ces infestations ont 

un caractère saisonnier, se traduisant cliniquement essentiellement, par des symptômes de bronchite 

chronique et d’obstruction bronchique et du point de vue anatomique, par des lésions particulières 

de foyers de pneumonie subaiguë et chronique pouvant revêtir un aspect pseudo-tuberculeux 

(Euzéby, 1961). 

 

II.TAXONOMIE DES PARASITES 

Les strongles respiratoires appartiennent à deux superfamilles, de l’ordre des Strongylida.  

(Euzéby, 1961) 

 
Embranchement :  Nématodes 

Superfamilles :  Strongylida 

Famille :   Dictyocaulidés          Protostrongylidés 

Genre :   Dictyocaulus            Protostrongylus 

Espèce :  D. filaria                  P. rufescens (kochi) 

                         P. unciphorus (hobmaieri) 

             P. cameronie 

                        Neostrongylus linearis (P. linearis)  

            Muellerius capillaris (munitissimus) 

            Cystocaulus ocreatus 

 

III.CARACTERES MORPHOLOGIQUES 

  
III.1. Dictyocaulus filaria  

C’est l’espèce la plus volumineuse de tous les «strongles respiratoires » des moutons. Les adultes 

mesurent entre 3 à 10 cm de long sur 0,6 à 1mm de section ; de couleur blanchâtre (Euzéby, 1963); 

elle ressemble assez bien à un fragment de corde de violon, son extrémité antérieure montre, une 

bouche lisse, suivie d’une minuscule ébauche de vestibule buccal. L’extrémité postérieure des mâles 

porte une bourse caudale assez large, et des spicules, bruns noirâtres, épais, courts, et arqués, 
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évoquant une paire de chaussette. Chez la femelle, la vulve est située environ au ¾ postérieur du 

corps. Les œufs pondus par la femelle fécondée sont embryonnés et volumineux (115 à 130um sur 

50 à 65um) (Thienpont, 1979). Les autres «strongles pulmonaires» des petits ruminants sont de taille 

beaucoup plus réduite (Euzéby, 1963). 

 
III.2. Protostrongylus rufescens  

Les adultes mesurent 2 à 4cm de long sur 115 à 250um de section, filiforme, de couleur roussâtre. 

L’extrémité postérieure du mâle présente une bourse caudale, petite mais typique, excisée en avant, 

avec 2 petites encoches de chaque côté. Un gubernaculum de 130 à 180um de long pourvue d’un 

capitulum et à branche mince ; de spicule de 250 à 330um de long, relativement  larges et subégaux, 

à extrémité distale simple. 

Chez la femelle, la queue est conique et se termine en pointe mousse. La vulve s’ouvre en position 

subterminale (Joyeux, 1946). 

 
III.3.Muellerius capillaris (Minitissumus) 

Les adultes mesurent 12-24mm de long, ils se distinguent des autres protostrongylidés par l’extrême 

réduction, voire l’absence de bource caudale chez le mâle ; les spicules de longueur variée allant de 

150 à 180um, incurvés, souvent entrecroisés ; leur partie proximale est ailée et la distale bifurquée 

en 2 branches, terminées par une pointe allongée 

Chez la femelle, l’orifice vulvaire est subterminal et porte un épaississement cuticulaire au niveau de 

sa commissure postérieure (Euzéby, 1963). 

 
III.4.Neostrongylus linearus  

Vers filiforme, blanchâtre de 7 à 14 mm de long sur 30 à 65um ; un gubernaculum sans capitulum et 

à branches trapues, beaucoup plus court que le corpus. Spicules linéaires, très inégaux. Les femelles 

portent à hauteur de la vulve, une expansion cuticulaire (Euzéby, 1963). 
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IV.3. Le cycle évolutif de Muellerius capillaris (R.R.Triki-Yamani, 2005) : 

-Les adultes vivent dans les alvéoles pulmonaires 

-L1 passent dans les fèces  

-L1 pénètre dans H.I. 

-L1 mesurent 250-300um, leur extrémité postérieur présente un appendice caudale doublement 

ondulé et possède une courte épine en position dorsale. 

-2 mues dans l’H.I.  

-Le mouton ingère le mollusque infesté avec de l’herbe. 

-L4 migrent vers le poumon via le système lymphatique. 

- La période pré patente est d’environ de 6 semaines.   

 
 
V.ETUDE CLINIQUE ET ANATOMO-PATHOLOGIQUE  

 
IV.1.Symptômes  
 

IV.1.1.Phase digestive  

Cette phase n’est pas constante, et ne s’observe que chez les individus ayant absorbés une quantité 

importante d’éléments infestant. Leur apparition est très précoce (2éme jour suivant l’infestation). 

L’atteinte digestive se traduit par des phénomènes entériques avec émission de diarrhée, fluide 

brunâtre, d’odeur fétide, inappétence avec une soif intense (Euzéby, 1961) : 

IV.1.2.Phase respiratoire : elle se présente sous deux formes : 

IV.1.2.1.  La Forme grave qui est causée surtout par D. filaria et se traduit par 

deux syndromes ; 

A. Le Syndrome chronique bronchique (bronchite vermineuse) (Euzéby, 1961) 

Ce syndrome se manifeste surtout chez les individus jeunes au cours des primo-infestations par       

D. filaria, ces symptômes évoluent en deux périodes :  

Période d’invasion, avec de la polypnée et même une certaine dyspnée et une respiration de type 

essentiellement abdominale, et de la toux. 

Période d’état, avec la présence d’un nombre considérable de dictyocaules dans les bronches 

causant l’apparition d’un catarrhe bronchique à évolution lente et un phénomène d’obstruction 

bronchique, une respiration accélérée qui devient pénible, profonde, et sifflante, des quintes de toux 
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I.1.2. Le matériel utilisé  

Pour l’incision des poumons et leur collecte nous avons utilisé une paire de ciseaux ou un 

couteau suffisant pour inciser autour des lésions de strongyloses pulmonaires (parage) et un 

sachet identifié pour y déposer les fragments. 

 
I.1.3. Fiche de récolte de données : 

Toutes les données concernant les animaux inspectés et ceux qui ont fait l’objet de prélèvements 

ont été reportées sur une fiche (âge, sexe, origine, aspect des lésions pulmonaires). Des données 

ont été récoltées concernant les saisies de poumons atteints de strongyloses respiratoires durant 

l’année 2010 / 2011 dans les archives des abattoirs. 

 
I.2. Au niveau de laboratoire de parasitologie Mycologie de l’ENSV-Alger : 

-Microscope optique 

-Lames et lamelles 

-Lame à bistouri 

-Bassinet 

-Verre à pied 

-Tamis 

-Centrifugeuse 

-Tubes de centrifugeuse 

-Bichromate de potassium 2.5% 

-Eau tiède 
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I. METHODES  

II.1. Au niveau d’abattoir d’El Harrach  

Une inspection visuelle est palpation des poumons (une partie du 5ème quartier) de tous les ovins 

abattus est faite le jour de notre visite, pour la recherche en particulier les lésions des taches 

bougé et charges de plomb    

Les poumons atteints par les strongyloses sont saisis par le vétérinaire inspecteur.  

Nous réalisons des incisions avec le couteau autour des lésions et les fragments 

pulmonaires sont déposés dans un sachet identifié et acheminé au laboratoire de parasitologie-

mycologie de l’E.N.S.V. - Alger pour y être analysé. 

L’examen de la trachée n’a pas été réalisé systématiquement par les vétérinaires 

inspecteurs, ce qui ne nous a pas permis de rechercher les adultes Dictyocaulus. Nous avons 

tenté de combler ce manque d’informations en consultant les archives des abattoirs pour 

s’informer de la possibilité de l’existence de cas de Dictyocauloses ovine durant l’année 

2010/2011. 

 
II.2.Au niveau de laboratoire  

Deux méthodes sont utilisées pour la recherche des parasites et observation au microscope 

optique. 

II.2.1.Examen direct après incision des lésions pulmonaires (Fig. 1) :  

- Localisation de la lésion  

- Palpation pression pour dégager la lésion, à l’aide d’une lame de bistouri,  une incision est 

effectuée et les lèvres sont raclées.  

- Le contenu du raclage est déposé sur une lame 

- Du bichromate de potassium à 2.5% est déposé sur le raclage ensuite une lamelle  

-Observation au microscope optique aux grossissements x 100 et x 400. 
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III.2. Prévalence des strongles respiratoires durant les deux mois et demi de notre 

étude  

 

Sur un total de 6664 carcasses ovines inspectées, 37 cas de strongyloses respiratoires ont été 

observés, soit un taux de 0.55 %. Sur les 5466 carcasses ovines de sexe masculine, 17 ont 

présenté des lésions de strongyloses pulmonaires au niveau des poumons (0, 31%) et sur les 

1198 carcasses ovines femelles âgées, 20 étaient positives (1,66%). 

 
III.3. Prévalence des strongles respiratoires durant l’année 2010/2011  

 

Les résultats obtenus et enregistrés par les vétérinaires inspecteurs révèlent que sur un effectif 

total de 91728 carcasses inspectées durant l’année (Mars 2010-Févier 2011), 1309 carcasses se 

sont révélées atteintes de strongylose, soit un taux de 1,42% (Tab.1). 

 
 
Tableau 01: Prévalence des lésions de strongle au niveau de l’abattoir d’EL- Harrach (Mars 

2010 - Février 2011) 

 

Espèce 

Nombre d’ovins 

examinés 

Nombre des 

Poumons atteints 

 

Pourcentage (%) 

Ovins 91728 1309 1.42 

 

         III.4. Prévalence des lésions des strongyloses pulmonaires ovines selon le sexe et l’âge 

 
Sur les 90085 ovins de sexe mâle, 683 se sont révélés atteints. Sur 1643 ovins de sexe féminins, 

626 étaient positives. Ainsi le taux de positivité chez les femelles âgées est plus élevé (38.1%) 

que chez les mâles (0.76%) (Tab. 2, secteur 1). 
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Les parasites internes dont les strongyloses respiratoires chez les ovins sont 

responsables de pertes économiques importantes (mortalité des agneaux ou diminution des 

performances). Notre étude a eu pour objectifs de déterminer la prévalence des strongyloses 

respiratoires chez les ovins abattus dans les abattoirs d’El-Harrach et évaluer certains facteurs 

de risques. 

 

En Algérie, quelques études ponctuelles ont évalué l’importance des strongyloses 

respiratoires; Boulkaboul A, et Moulaye K; ont étudié en 2004, le parasitisme interne chez les 

ovins de race Ouled djellal à Tiaret par des analyses coproscopiques ; sur 423 ovins suivis, 

une prévalence globale de 9,2% a été déterminé avec une prédominance de Dictyocaulus 

filaria et de moindre importance Protostrongylus rufescens et de Muellerius capillaris. Triki-

Yamani R.R. et Bachir-Pacha M., ont mené une étude coproscopiques durant 3 ans (2004-

2006) dans 10 régions d’élevages ovins en Algérie (Tiaret, Naama, Saida, Djelfa, Tebessa, 

M’sila, Alger, Biskra, El bayadh, Oum el bouaghi), sur 1307 ovins suivis, la prévalence de 

strongyloses respiratoires variaient entre 17% à 32% avec toujours une prédominance de 

Dictyocaulus filaria.  Une troisième étude, menée sur deux ans (2009, 2010) par Belkhiri, sur 

une population ovine de 2863, provenant de Tiaret et ses environs, a obtenu une prévalence de 

14,63% de strongyloses respiratoires (Dictyocaulus filaria) ; A l’étranger, en Haïti, sur 95 

ovins examinés le pourcentage des poumons lésés était de 14,74% (J. Blaise, 2001). 

Notre étude a mis en évidence une faible prévalence globale des lésions de 

strongyloses respiratoires (1,42%), Toutes les lésions constatées ont été causée par Muellerius 

capillaris. Le faible taux constaté durant notre étude, peut être expliqué par le nombre élevé 

d’agneaux  abattus au lieu de brebis, qui seraient élevés dans des bergeries durant leur 

engraissement (ne pâturent pas) et sont soumis aux traitements antiparasitaires préventifs qui 

détruisent les strongles (Ivermictine, albendazol,…). En France, Luc Rozette, 2009 a constaté 

que Muellerius capillaris était la seule espèce de strongle pulmonaire retrouvée chez les 

caprins et 100 % des adultes qui vont au pâturage sont concernés par ce parasite. Plus les 

chèvres sont âgées plus elles sont parasitées ce qui conforte ainsi nos résultats. 
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La différence de prévalence entre notre étude et celles des autres auteurs peut être 

également due au cycle évolutif différent de Muellerius capillaris qui dépend étroitement de 

la présence et du développement d’un hôte intermédiaire (gastéropode terrestre ; helicella sp). 

Les agneaux abattus dans nos abattoirs doivent provenir de régions arides ou sèches 

défavorables au développement de ce mollusque (Djelfa, Tiaret, Mechria). Les régions 

étudiées par Triki-Yamani R.R. et Bachir-Pacha M, de Boulkaboul A, et Moulaye K; et de 

Belkhiri M., qui ont mis en évidence une prédominance de Dictyocaulus filaria semblent donc 

être favorable au développement de cette espèce.  

 

Une autre explication serait l’aspect saisonnier ; Ces auteurs constatent une évolution 

saisonnière concrétisée par la présence d’un pic d’infestation par les larves de D. filaria de 

Mars à Mai (Belkhiri, Beugnet, 1997), et une absence des larves en été (juin, Juillet, Août, 

Septembre) (Triki-Yamani R.R. et Bachir-Pacha M). En hiver, malgré un nombre élevé 

d’ovins abattus, il n’y a pas d’augmentation des poumons atteints ce qui peut être expliqué par 

les conditions défavorables de l’hiver (froid) qui éliminent la plupart des larves infestantes 

dans les pâturages.  Concernant nos résultats plus élevés obtenu en été, cela serait lié au 

nombre important d’ovins abattus durant les fêtes (mois de ramadan, les fêtes religieuses).  

 

Un autre facteur de risque est l’âge qui dans notre étude est confondu avec le sexe 

c'est-à-dire les jeunes qui sont les mâles et les adultes sont les femelles. En effet, les archives 

des abattoirs d’El-Harrach, révèlent une atteinte plus importante des femelles (38,1%) contre 

0,75% pour les mâles. Nos résultats sont similaires à ceux obtenus par Belkhiri M, qui note 

une prévalence de 10.89 chez les brebis contre 10.63 chez les agneaux ; Luc Rozette, note que 

plus les chèvres sont âgées plus elles sont parasitées car plus exposées aux larves ce qui 

conforte ainsi nos résultats. 
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Ce travail, mené aux abattoirs d’El-Harrach, a fait apparaitre que les maladies 

parasitaires respiratoires sont omniprésentes mais à un taux très faible de 0.55%. Ce 

qui peut s’expliquer d’une part au nombre élevé d’agneaux abattus dans des bergeries 

pendant la période leur engraissement (données récoltées, par vétérinaire inspecteur) 

qui sont soumis systématiquement au traitement antiparasitaire préventifs. D’autre 

part, au faible nombre des femelles abattues qui présentent le plus fréquemment une 

infestation massive comparée aux mâles. 

Les résultats de notre étude montre clairement l’importance de l’application 

des mesures de lutte contre cette parasitose. 

D’autres études plus étalées dans le temps et étendues dans d’autres régions 

sont nécessaires pour mieux connaitre la prévalence des strongyloses respiratoires 

ovines en Algérie. 
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Contribution à l’étude des strongyloses respiratoires ovines dans les abattoirs d’El 
Harrach. 
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Résume 
 
Les strongyloses respiratoires sont des affections très fréquemment rencontrées par nos collègues 
vétérinaires inspecteurs des abattoirs. Afin d’avoir des chiffres approximatifs de la prévalence de 
ces affections, une étude a été conduite de Mars 2010 à Février 2011, dans les abattoirs d’El-
Harrach sur l’infestation des ovins par les strongyloses respiratoires. Afin d’évaluer la 
prévalence de cette infestation, 6664 carcasses ovines ont été inspectées. Les poumons de 37 
d’entre elles étaient atteints de strongyloses respiratoires. Pour l’identification des espèces en 
cause, les poumons ont été acheminés au laboratoire parasitologie-mycologie de l’E.N.S.V. - 
Alger.  
Les résultats obtenus, révèlent un taux d’infestation de0.55%. Les lésions de tous les poumons 
atteints étaient dues par une seule espèce; Muellerius capillaris. 
 
Mots clés : strongyloses respiratoires, Muellerius capillaris, prévalence, abattoirs d’El-Harrach. 

 الملخص

.ذابحمال مفتشي من الطب البيطري في يصادفه زملائناكثيرا ما  الرؤيالسترونجيلوز داء   
، 2011فبراير  الى 2010مارس  من دراسة، أجرينا ھذا الداء عن مدى انتشار تقريبية أرقام من أجل الحصول علىو  

السترونجيلوز الرؤيداء ب المصابة من الأغنام عينة نع الحراش بحاذفي م  
السترونجيلوز الرؤي. داءبمصابة  رئة 37 فوجدنا انخروف. ذبيحة 6664معاينة تتم، الإصابة مدى انتشار ھذه لتقييم  
 بالمدرسة الوطنية العليا للبيطرة الفطريات و، علم الطفيليات برمخالمصابة الى  اتالرئ لارستم االمعنية ، الأنواع لتحديد

الجزائر ب  
وھو مييليريس  ول عليه  نوع واحدالضرر الرؤي مسؤ ھذاو.٪0.55 بھذا الداء يقدر ب الإصابةمعدل  نا النتائجتكشف 

 كابيلاريس
الحراش مذابح، انتشار، مييليريس كابيلاريس ، الرؤي السترونجيلوز : الكلمات الرئيسية   

 
 

Abstract 
 
Respiratory Strongylosis disorders are frequently observed by our colleague’s veterinary of 
slaughterhouses. In order to obtain an approximate prevalence of these disorders, a study was 
conducted from March 2010 to February 2011, in El-Harrach slaughterhouses on the infestation 
of sheep by respiratory strongylosis. To assess the prevalence of this infestation, 6664 sheep 
carcasses have been inspected. The lungs of 37 of them were suffering from respiratory 
strongyles. For the identification of species involved, the lungs were sent to the laboratory of 
Parasitology-Mycology ENSV - Algiers.  
The results reveal an infection rate of 0.55%. Damage the lungs of all affected lungs were caused 
by a single species; Muellerius capillaris. 
 
Keywords: strongyles respiratory, Muellerius capillaris, prevalence, El-Harrach slaughterhouses  
 


	A.page de garde
	B.remerciements
	C.dedicace
	D.sommaire
	E.liste des figures
	F.LISTE DES ABREVIATIONS
	G.Introduction
	H.partie bibliographique$
	I.partie expérimentale 
	J.Discussion
	K.Conclusion et perspectives
	L.ANNEXES
	M.refrences bibliographiques
	N.RESUMES

